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EXTRAIT DU PRIVILEGE.

7o AR Leteres Patentes du Roy données a Arras onzieme jour du moijs
P de May, I'An de Grace mil fix cent {oixante &trcizc,Signécs LOUIS.:
o) Et plus bas, Parle Roy, CoLBERT; Scellées du grand Sceaudecirejaune;
846 Verifices & Regiftrées en Parlement le 15, Avril 1678. Confirmées par
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toutes autres perfonnes de quelque condition & qualité qu'elles foient, d’entreprendre
ou fairc entreprendre ladite Impreflion de Mufique , ny autre chofe concernant icelle,
cn aucun licu de ce Royaume, Terres & Seigneuries de fon obeiflance , honobftant
toutes Lettres a ce contraires; ny mefme de Tailler ny Fondre aucuns Cara&eres
de Muﬁquc {ans le conge & permiflion dudit Ballard, 3 peine de confifcation defdijcs
Caracteres & Impreflions, & de fix mille livres d’amende, ainfi qu'il eft plus amplement
declare éfdites Letrres: Sadite Majefté voulant qua PExtrait d'icelles mis au commen.
cement ou fin defdits Livres imprimez, foy (oit ajodtec comme a I'Original.
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